ee 


emee El 
DGE me de 
c Mauss 4 
BESANCON PP 
DER Frdcsscon méme 


M. STOP 


MARDI 2 SEPTEMBRE 


réussira son premier dédoublement. II donnera 5.000 tr 
à Luchon et 5.000 fr. à Epernay à qui composera, sur 
huit rimes, le meilleur poème 


MERCREDI 3, A CHALONS-SUR-MARNE 


JEUDI 4 SEPTEMBRE —— 


deuxième jour due Selá], 15.000 fr 
Thermes et 5.008 frants- à Reims | 

A Luchon et à À: Termes, M. Stop cherchera 
des étoiles nouvelles 


è Ax-tes- 


4" Année - N°: 841 MERCREDI 3 SEPTEMBRE 1947 4 FRANCS 


Saint-Grégoire. 


ornière 
édition 


DECLARATION DE RAMADIER 


Un accord sur les termes TRUMAN: 
de «l'appel au pays» l'après-guerre est 


est intervenu au début #32 tra 
de l'après-midi au sein 
gouvernement 


_ du 


Les entretiens 
Ç.G.T. - Ramadier 
Léon Jouhaux : 
“u 

- Donnez 
donc à 
manger aux 
travailleurs!" 


Avant que les membres du 


rue L 
Hôtel Matignon. où 
Avons pu nous entretenir quelqu 


istants avec MM. Bothereau et Bou 


avaient l'intention d'attirer l'attention 
te M. Ramadier sur la gravité du 
mécontentement qui 

Heux ouvriers, en raison de la dimi 
nution de la ration de pain, de 
mentation du coût de la vie et 
out du refus par le gouvernement 
d'entériner les accords intervenus au 
Palais-Royal entre les représentants 
de la CGT. et ceux du patronat 
français. 


À l'issue de 
de la CGT. on a délé- 
gation avait den résident du 


Conseil de pren 
saires pour que des 
A.spensables soilen 

jers dont la ration de pain se trouve 
diminuée, et qui sont menacés de r# 
plus pouvoir acheter de viande en rai- 
son de l'augmentation des prix 

Selon M. Jo 
notamment demandé que des suppi 
pommes de terre soiei 


octroyées aux ou 


la C. G. T. a de-| 
m su président du 
Conseil l'engagement de ne diminuer| 


mus aucun prétexte les rations ali- 
mentaires. 


M. Léon Jouhaux, interrogé au su- 
jet des mouvements de grève actuels, 
à déclaré que le seul moyen de les en- | 
rayer consistait à donner classes 
iaborieuses les moyens de s'alimenter 
convenablement, 


Qu vin à volonté à 


45 francs le litre. 


Dès la 1“ semaine 
d'octobre 


C'est effectivement le 10 septembre 
Que le vin ne sera plus soumis au 
rationnement 

En fai.t -t-on au ministère de 
l'Economie nationale, le vin est déjà} 
libre... 

Libre, mais cher, puisqu'il s'agit des 
prix du secteur privé. 

La commercialisation sera donc libre | 
à cette date, mais, comme le fait re-| 
marquer M. Seguin, secrétaire général | 
du Syndicat des vins, un délai d'un| 
nois sera nécessaire avant qu'une bais- 
se sensible apparaisse chez le détail 
ant. Selon lui, le vin ne se vendra | 


octobre. 


eé 
ý CF- 


»t 


LARGE DÉBAT 
A L’ASSEMBLÉE 


Par André ALBERT 
U N Conseil de cabinet imprévu est convoqué d’ur- 


@ EN EUROPE: La reprise 
économique est en panne 


QUINTADINHA (Brésil), 2 septembre. 
L: séance de clôture de la conférence panaméri- 


gence pour 14 h. 30. 


D'autre part, un Conseil des ministres, éga- 


lement extraordinaire, se réunira demain matin, sous la 
présidence de M. Vincent Auriol. Notons qu'aucune 
réunion ministérielle n'était prévue avant le 12 sep- 
tembre. 


caine a été marquée par la signature du pacte 
de défense interaméricain. 

À cette occasion, le président Truman a prononcé 
un discours dans lequel il a déclaré notamment que 
l'aversion à la violence que présentent les Etats-Unis 
ne doit pas être considérée par d'autres pays comme 
une invitation à prendre des libertés contraires aux 
fondements de la paix internationale. 


Mais l'après-guerre. a 


La souscription 
on de confiance de 


lues pur nie! Paris-presse 
À D gg en faveur 
des familles 
des victimes 


La catastrophe de Rueil a semé | 
qui se prolongeront 


D 


å mme en Asie vivent sous la n du règ 


er à leur groupe le | 


flexion. Les représentants € 
ont voté contre. 


ainsi que ceux. duf 


Ci-dessus : les femilles dés morts — En bòs 


assiste à lo cérémonie religieuse sur le 


la foule silencieuse | 
rvis de Saint: e et Poul. 


Rueil a enseveli ses morts 
Dans la ville endeuillée les -: 


convois funèbres ont défilé -: 
devant une foule Dos 2e 
douloureusement émue 


Des familles dévasiées, des or- 
phelins restent qu'il faut aider. Et 
Aussi des survivants, des blessés | 
n'échapperont 


por 
table nuit et pour se trouver 


ont émis un 
que le goi moindris physiquement pour be 
confiance nécessaire travail quotidien. 
ner la moin: = Paris-presse » propose à ses 
indre hausse du| |lecteurs de contribuer à soula: 


r 
tant de mal. Notre journal s'est 
inscrit pour 50.000 franes. 


Majorité disloquée 


prité apparait singuliè- 
devant ce nouveau | 
problème. Le gouvernement ne l'est 
pas moins. 
C'est pourquoi M. Ramadier a dé- 
réunir ses collègues pour « met- 
au point le discours qu'il doit 
prononcer cet après-midi, à 15 heures 


Les versements sont 
reçus aux caisses de 


notre journal 
100, r. de Richelieu-2'| 


Vous pouvez aussi verser voire | 
obole par chèque bancaire, man- | 
dai-poste ou mandat-earte, 

Par chèque postal CC 4.15431 
Paris. 

N'oubliez pas de mentionner | 
« pour des victimes de Rueil ». 


sont alig 
iques qui on 


é leurs p 


onseil de cabinet, prévu pour | 
14 heures 30, n'aura donc pas le temps | 
de se livrer à de longues discussions. 
Une telle brièveté ne laisserait-elle pas 
présager le retrait pur et simple du 
yrojet ? Cette éventualité n'est pas ex- 


Scènes déchirante 


Toutes les rues de Rueil déversent 


pn ot endemig qu converge ve) LA HONGRIE 


proj pee de monde 
rr I n'est pas tacle à | | éme (Reportage de Jean BIZY et Gabriel SENCHET.) aura sans doute un 
re RL v UEIL a célébré ce matin, dans la douleur et le e la Libé- 
E aa A R recueillement, les obsèques des victimes de la mt si! chef de gouvernement 
ee ge rares tragédie du « Sélect ». La cérémonie, qui a duré apr rec > nee 


pes parlementaires, de 
Suite 


toute la matinée, s'est déroulée dans une lourde atmos- 
phère de deuil, profondément ressentie par la popu- 


lation. 
De bonne heure. la foule est ve- 
nue assister aux préparatifs de la cé- 
| rémonie funèbre. La ville est silen- 
cieuse. Seuls résonnent les coups de 
marteau des ouvriers dressant l'estra- 


communiste 


BUDAPEST, ptembre Un 


de officielle et parfois, le halètement 
d'une camionnette amenant sur la 
place des familles en deuil et des cou- 
ronnes. 

L'émotion étreint les visages. Cette 
femme, son sac à provisions au bras, 
écrase une larme discrète. Cet homme 


à Saint - Cloud 
Joffre, à Garchi 


LES GRÈVES 


Les cloches de 
résonnent sur la 


Dans l'air calme, l'horloge égrène 
lentement ses notes monotones. 

C'est devant le fronton de l'église 
Saint-Pierre et Saint-Paul. tendu de 


s'étendent 


s'évanouit 
La sonnerie « Aux champs » écla- 


offrent deux toiles 


te. 
Le préfet de Seine-et-Oise, M. Zi- 


So 48 trames de lue que courant] | EN province Le maitre Utrillo qui, le soir de l'incendie du cinéma, entendit de ss noir. surmonté d'une croix blanche, wèg arrive, accompagné, du coi 
TS OR les hurlements des sirènes et la confuse rumeur de ia face à l'autel dressé en plein air, que  Pouiliade. représentant le président nouvelle | 
| fout a “été vivement affecté dans sa sensibilité par la cruauté de la sont disposés les cercueils. de la Répui r lement Ja 
m = m catastrophe. Des couronnes sont apportées et Egouzo, chargé de 5 chré- | 
Ce miatin „Lucie Valor, femme placées les caises de bois. On ministère de l'Intérieur, du a proprie- | 
allée, de la part'de ylit « A mon père chéri » « A commandant la subdivision de Ver-| taires, aux-démocrates, 57 
une brassée de {a fämille Simonin », «yPoir mon saillies, du maire de Rueil ct de nom- | 3 
cercueils. Ce soir, enfant ». Tous ces pauvres rubans breuses personnalités civiles et n 


tout émue du 
acie des obsèques, nous a rendu 
pour nous offrir un don pré- 
cienx à l'intention des familles 

s de F deux splendi: 
toiles portant | 
d'Utrillo et de Lucie Valor 
ableaux seront exposés dans 
hall, puis vendus par nos 
afin que le produit grossisse 
es chiffres de notre souscription 


EDITH PIAF donn 
5 0 p 000 francs pour La cérémonie religieuse 
les familles des victimes .:::: Su « 


angiote 
esse, dite p 
mmence. La cho 
de Rueil entonne les 


res. lis prennent place sur l'as- 
trade. 

La place de l'Egise est maintenant 
comble. Les rues qui y aboutissent | 
monde. 


sur lesquels tranchent les 
d'or et d'argent sont au 
marques. de deuil, de lar- 
de douleur. 

A droite des cercueils, une es- 
trade est aménagée pour recevoir 
les personnalités officielles. Des chai- 

recouvertes de housses noires 
blanches, seront pour les famil- 
les des disparus. 

Partout des fleurs, des couron- 


A peine la souscription de « Paris-presse » ouverte, Edith Piaf nous 
fait parvenir 50.000 francs pour les familles des victimes. 
Au cours de la soirée tragique du 
Sélect. on projetait sur l'écran de la 
salle un film dont Edith Piaf est la| 


Sedene. Certe circonstance a doulou-| LES LOCAUX Gosselin prononce une brèv 


gg reg Aie Immédiatement après. l'évêque don- 


Saudi obit à Tinginan de 0) DIE [ASSOCIATION | ne ms. Tne marre Nr 


saluée par la 
M 


| harmonie des gar- 


| France-U.R.S.S. 
| explosent à Tarbes 


Suffoquée de douleur, u 
femme s'évanoui 
M. Lapérière 


TARBES, 2 septembre dépêche 
« Paris-presse »). — Après avoir bri- 
56 un carreau, des inconnus ent laz» 


cé, la nuit dernière. une bombe à Le préfet de 
l'intérieur d'un local occupé par 
l'Association  France-URSS. des 


Hautes-Pyrénées. 


ine-et-Oise, prenant 
alors la parole, retrace brièvement les 
circonstances de la catastrophe. T| 


Send hommage aux sauveteurs, dont Pour vos Chat 


z . . est consterné et regarde fixement sit de minute en minute 
l'immense tenture noire cernée de Des familles éploré y tizszar, sous-secré. 
our e blanc core. Partout, ce n'est qu taire d'Etat à l'Information, l'ac- | 
>C. asure que Theure avance, ja Géfaits, yeux rougis. Des appels dé-| tuel gouvernement tion dé- | 
foule se fait plus dense Énirants retentissent : « Mon enfant!| misionnera avant le 15 septembre, | 
Se veux mon enfant i... » Une femme| date à laquelle se réunira le nou- | 


une amère déception 


@ Les Alliés se querellent 


Il voulait ‘faire la fête” 


Henri L., 17 ans. 
achève sa victime 
en lui plantant 


un couteau 
dans l'œil gauche 


Il l'avait d'abord étranglée 
mais le corps bougeait encore 


E meurtrier de M. Philippe 
L Saclier, 59 ons 


domicilié 
72, rue de Rochebrune 
Rosny, gardien de la biscuit 
« Le Basquaise », à Mont 
été orrèté cette nuit à Vincennes. 
Une fois encore il s 
omin de 17 ans, Henri L. 


aller à la fète, j'av 
w la biscuiterie « 
» 18, rue Cle 
, à Montreuil, où je suia 
comme aide-chauffeur, 
à l'officier de police 


employé 
deci 
Lacoste q 


pecteur prin- 


1 reconstituer le 
rime particuliè- 


8 heures, le jeune 


slscuiterie. 


i sentait au gare 
M. Saclier 


Je viens chercher mes bleus de 
travail qui sont sales, dit-il. » 
Puis il se rua sur le malheureux, le 


l'étrangla en lui nouant un 
cou. 

n, il fractura dans le 

eur l'un des tiroirs 


wa 
elle- 


auêteurs 
Dans l'après-midi, il dépensait 6.000 
fête tandis que sa victime 

était transportée dans lé 

coma à l'hôpital où il devait décéder 
Les inspecteurs Morin et Ledue qui 
mmédiatement l'en- 


t réussi à identifier le 
à l'aide de sa bi- 
Í était restée pendant piu- 
s stationnée devant le 


S.. a été interné dans le 0o% 
nie de Belle-Isle-sur-Mer. 


PRÈS DE DIJON 


DEUX ATELIERS 
où était entreposée 
de la cheddite 


explosent 
6 MORTS - 10 BLESSÉS 


DIJON, 2 septembre (dépêche Paris- 
esse). — Ce matin, à 9 h. 15, deux 
les explosions se sont produites 
à Lamarche-sur-Saône, près de Dijon, 
à la Société générale des explosifs de 
cheddite. Un premièr, à 9 h. 15 : plu- 
rs personnes qui se trouvaient dans 
3 atelier ont été écrasées sous les 
décombres. Des appels « au secours » 
že firen tentendre. Les ouvriers se pr 
cipitérent aussitôt, mais au moment 
ou ils s'approchaient, le feu se déclara 
dans un aetlier voisin où était entree 
posée également de ia cheddite. 


DEUX PRETRES 
INCULPES 
d'exercice illégal 


de la médecine 


ruction Gollety vient 
n présence de Me Jae- 

À l'interrogatoire de 
s de nationalité belge, les 
sbbés Julien et Camille Cappoën. deux 
frères âgés de 68 et 65 ans, dépendant 
an du diocèse se Cambrai 


ce 
de la pharmacie. 

Les inculpés fabriquaient des ramè- 
des susceptibles, selon eux, de guérir 
de nombreuses maladies, 


L'explosion a provoqué l'effondre 
ment d'un mur séparant cetie per- | 
manence d'un local utilisé par le par- | 
u communiste, i 


utilisez RICerR 


affirme-t-il, on ne saurait assez re- 
connaitre le dévouement. 


(Suite en poge 3.) 


qu'ils appelaient des + dypeks » 
(abréviation de « dynamiques équili- 
branta +). 


| FAUT-IL ROUVRIR LE DOSSIER 


SEZNEC ? 


que je viens au H 


SEST. EXCLAMÉ SEZNEC 
en débarquant du bateau qui le ramenait du bagne 


EST dans le petit hôtel proche du Havre où, après son asez souvent et je sals bien la mala 
qu ra écrite. 
Je n'avais plus à demander, ni à 
Seznec, ni à son défenseur, s'il s'agis- 
sait bien, une fois de plus selon eux. 
de... « Monsieur X » et de son com- 
plice, qu'il fût Sherly ou un autre. 
Cette évidence était dans leurs yeux. 
— Et ies témoins ! m'a dit encore 
Seznec, les témoins. C'est un repris 
ds Justice. nommé Decemuyéts 
m'a « reconnu » à pos de la va- 
lise de Quémeneur retrouvée au Ha- 
vre | Et. aux Assises, on a fait dé- 
poser contre moi comme étant l'indi- 
vidu à qui j'aurais it des confi- 
dences... Jo la Terreur ! 
(Copyright 1947 by « Paris-presse » 
Par pt) 
Voir « Paris-presse » à partir du 
25 août 


débarquement mouvementé Seznec avait été conduit, que 
j'avais pu échanger avec le bagnard libéré quelques pre. 
mières impressions sur le passé. 
Quelqu'un — sans doute étourdiment — lui avait demandé 
s’il avait trouvé le Havre changé 
— Mais je le vois pour Ia pre- 
mière fois, s'était-il écrié. Et cette 
histoire de mon séjour dans la ville, 
en 1923, fait partie de la machina- 
tion montée contre moi. 
Et il a ajouté: 
— Que de pièges m'ont éte ten- 
dus ! 
Je me souvenais 
Il y avait eu l'affaire des timbres- 
quittance. A la veille des Assises, la police, tu le sais bien. 
on avait fait parvenir à Seznec, à Et il ajoutait 
son insu, dans sa geôle de Quimper — C'est — ici le nom de M. X. — 
ces timbres cachés dans un paquet qui a placé cette machine là où elle 
de tabac, au moment même où ses æ été découverte. 
co-détenus lui conseillaient, par — eznec, d'ores et déjà, avai 
hasard, de fabriquer des faux reçus compris, ou, plutôt, vaguement pres- 
à prouver qu'il n'était pas senti, qu'une sourde machination 
vre le 13 juin. avait été ourdie contre lui, expl 
Et ces timbres avaient été décou- que Charles-Victor Hervé. Il n'avait 
verts, au dernier moment, pur les pas hésité à désigner un homme 
gardiens. Gros émoi, gros tapage. Or, de cette lettre, la presse a doi 
Il y avait eu le sinistre « mouton- né de larzes extraits Pas celui là 
nage » des compagnons de geôle de Pas, d'ailleurs, non plus, celui-el } 
Seznec. L'un d'eux lui avait con- € Ils vont nous ruiner avec leurs 
faux témoins. ,Utilisons donc les 


BAIE PRESSE Ve 
grands moyens. Ayons aussi les nô- 


DE COQ 
LA ” BANQUE DU SANG "SET 


pourrait sauver plus d'existences 


seillé d'écrire clandestinement à sa 
femme et lui avait proposé de lui 
en fournir le moyen. Ces lettres 
furent, par hasard aussi, intercep- 
tées. Rien d'intéressant n'y fut dé 
couvert, 

Dans un de ces écrits, l'ex-maître 
de scierie écrivait pourtant : 
— Je n'ai jamais possédé ja ma- 
chine à écrire trouvée chez moi par 


LE DES 


SIN 


Je lui ai rappelé aussi cette let- 
tre qu'il avait adressée de cette 


que la vaccination antidiphtérique 


Les amis ou les proches payent 
au double la dette du malade à 
qui une transfusion a été faite 


is, les personne: 


qui viennent dans un pavillon de 


UX Etats-U 
A chirurgie visiter un parent ou un ami hospitalisé ajoutent tdu- 


j « Your blood will help a patient M. Her s 
jours au témoignage de la tendresse que les hommes de tous to tight his iliness. And may mean| articles de presse parus en 1928 èt où 
i ise e e dn g feren between and] l'on constatait 
les pays aiment concrétiser par des fleurs, le dan de cette fleur rouge ce Ter eea 


qui palpite dans leurs veines : I 


Des articles dithyrambiques ont proclamé la supériorité des pra 


sang. 


ciens d'outre-Atlantique, s'attardant sur leurs « miracles » les plus 


spectaculaires 


: chirurgie du cœur et pulmonaire, opération de Blalock 


qui rend à la vie les enfants au sang bleu, condamnés à passer leur 
existence sur terre dans les affres d’une permanente asphyxie. 


Saint-Antoine. Malheureusement, 
principe de la banque n'y est 


Une grande enquête 
le 
appliqué car on n'utilise que le Pma de Georges ARQUÉ 


même prison au juge d'instruction 


neur universel et les 


les compare aux besoins. 


» La première chose à faire est] 
Dans c 

hôpital, ou chaque chef-lieu de 

partement, un service. analogue à ce- 

lui d'une pharmacie doit pouvoir re- 

le préparer en am- 


donc de décentraliser. 


cueillir le sang, 
poules e fournir au 


» Aux Etats-Unis, sur les imprimés 
des malades, 
se lit cette phrase émouvante 


distribués aux f 


milles 


» Oui, le sang est vraiment destiné 
à réparer les dégâts opératoires. 
combler la différence entre la vie et 
C'est lui le véritable se- 
cret de la chirurgie américaine. C'es 
lui qui permet les audaces qui nous 

pâlir d'envie, mais qui se 


la mort » 


ont fa 


quantités 
sang fournies sont ridicules quand on 


e 


que | 
é- 


et au procureur de la République. 

— Je ne puis supporter une teile 
humiliation. Je ne pourra! pas vi- 
vre déshonoré. Quand je serai mort, 
messieurs, vous découvrirez la vé- 
rité et vous saurez que fai été un 
martyr. 

Seznec a murmuré 

— Et les lettres anonymes ? 

Il a ajouté 

Quelles infamies ! 


nymes écrites dans 
aissent toutes émaner 


ces lettres porte la si 
gnature de Mme Seznec, m'a dit l'ex- 
Juge d'instruction 


pelle, à ce sujet, des 


l'affaire Seznec 
du même 
parfaitement au couramt de 


c'est évidemment 
un faux. Eh ! bien, j'ai découvert ce- 


Cependans ces exposés ont toujours ront demain à notre portée lorsque r 
négligé l'essentiel. C'est-à-dire d'ex- ne reposaient pas sur une différence jes organismes officiels et surtout] gi, u ete cie oi f ae rendait 
pliquer que ces succès incontestables de techniques, ni sur une connaissance l'opinion publique auront compris 


M 


et la bataille des charades 


ES charodes glissent dons la rue prin 


STOP 


cipale de Copvern qui est, comme 
chacun le sait, terriblement en pente 
J'en recueille quinze qui sont, le 
soir, présentées ou public du gala des 
vedettes amateurs. J'ai promis 5.000 fr 
à qui réussire à présenter une charode 
qu'aucun spectateur ne pourra résoudre 
C'est M. Jean Lafforgue, Hôtel Moderne, 
à Copvern, qui reste seul sur scène et 
gagne les 5.000 tr., avec cette charade 
< Mon premier est un modèle 
< Mon second est une note de musique 
« Mon dernier repose 


« Et mon tout est un roi d'Albe » nous a livré des ré- 
Si vous voulez connaitre la solution, | fexions personnelles, reflétant éga 
le journal ment l'opinion unanime de ses qu 
M. STOP. torze collègues français. 


— MARDI 2 SEPTEMBRE, j'orri 
me dédoubler pour être à la fois 
près-midi à Luchon et à Epernoy 
Dom l'une et l'autre ville, je serai dou 
biement crovaté. Stoppez-moi et compo 
sez un petit poème ou une petite romance 
avec les huit rimes que voici : presse, 
prime, coresse, rime, stop, ôme, top, dome 

A Épernoy, les spectateurs du Galo du 
Rallye du champagne, ou Cinéma-Paloce 
et à Luchon, les spectateurs du golo ve 
dettes omateurs au Casino, décideront des 
deux meilleurs poèmes qui recevront cha 
cun 5.000 trancs. 

MERCREDI 3 SEPTEMBRE : stoppez-moi 
entre 16 heures et 
accompagné d'une 
phras 


en l'honneur du chompagne. La 
l'auteur du slogan que le public du 
trouvera le meilleur 

JEUDI 4 SEPTEMBRE : deuxième jour du 
dédoublement, Vous me trouverez à lo 
fois à Ax-les-Thermes et à Reims, er 
ront dons le centre de lo ville avec 
um léger sourire sw les lèvres. Si 
pez-moi pour vous inserire. Puis, venez le 
soir ou gala des vedettes et essayez de 
foire rire les spectateurs le plus lor 
possible 

Tous les moyens seront bons. Le record- 
man des rires recevra les 5.000 francs, 


plus approfondie de la nature hu- 
maine : simplement sur une faculté 
de résistance presque infinie des pa- 
tients américains aux audaces chirur- 
Cette résistance, c'est 
sang de leurs amis qui la 
Sang frais que les chirurgiens peu- 
vent dépenser sans compter. Non seu- 
lement, parce qu'il ne coûte rien 
mais provient de cette source inépui- 
sable que peut aussi faire couler la 


Six heures 
sous anesthésie 


Cette opinion n'est pas une opinion 
profane. Un chirurgien français, mem- 
bre associé de l'Académie de chirur- 
gie. venant d'effectuer un voyage 
d'études aux Etats-Unis avec le Club 
Ambroise Paré 


donner une idée de la 
par la transfusion aux| 

nous précise le docteur 

uy, je ne citerai qu'un 

exemple : celui de l'étonnement des 
membres de notre mission, lorsque le 


Par JEAN GOUJON | 


premier jour de notre arrivée au 
Massashusetts Hospital de Boston, 
nous vimes ún vielllard de 70 ans al- 
teint d'un cancer à la tête du pan- 
créas, jaune, cachectique et presque 
moribond supporter une opération de 
six heures. sous anesthésie générale 
* Le chirurgien américain enlevait 
le cancer et les organes voisins, esto- 
, duodénum et canal biliaire, pre- 
nant minutieusement son temps pour 
rétablir la continuité du passage, 
dans l'intestin, du suc pancréatique 
et de la bile. `. 
Le malade a guéri. ainsi que bien 
d'autres qui semblaient à nos yeux 
opérés avec un même mépris de la 
prudence la plus élémentaire, car pen- 
dant ces = : heures il reçut, en goutte 
à goutte. trois litres de sang dans les 
veines 


qu'il y a là une œuvre d'une im-| 
mense portée sociale qui peut, chaque 
année. sauver plus de vies humaines| 
que la vaccination antidiphtérique. » 


(1) « Votre san 


combler le fossé entre 
mort. » 


MONCEAU RSS 


Gil ROLAND | 
Pierre JOURDAN | 


Jouent 


Jeantet, Tubiana, 
velot, Jourfier). 0! 

« L'Éducation manquée 
chim, Chellet 


chestre : M. Ó. Cloëz. 


PORTE St-MARTIN 
“VOUS N'AVEZ RIEN 


DÉCLARER ?" 
LE RECORD DU RIRE ! 


CI à 
la Chaine Natiorale 


peut aider un pa- 
tient à lutter contre son mal 
la vie et la 


DERNIERES 


de l'Opéra-Cor 
« Werther » (MM. Ver- 
Mmes Chau 
ommencera par 
(Mmes 

M. Rousseau) 


« LA REVI 


| Prochain article : 
Les témoignages du 
bagne 


SAMEDI 6 


Motinée 15 h. - Soirée 21 h. 


IFREOUVERTURE 


du plus beau Cirque d'Europe 


CIRQUE D'HIVER 


Location ouverte (Roq. 12-25) 


POUR VOTRE 
RENTRÉE o VACANCES.. 


Jila 


MES REVUES », émission d'André Certes 


es grandes rev 


CASINO DE PARIS de 


PLAISIRS DE PARIS 
avec O'DETT et Joon WARNER 


A PARTIR DE VENDREDI 


SEMAINE 
DE TRIOMPHE 


TABLEAU VIVANT 
dine époyut Scandabuse / 


C’est la première fois 
avre! 


Adolphe Menjou 
dans un de ses meil- 
leurs rôle : chevalier 
de la Légion d'honneur 


spécialisé, à Hollywood, dans 

dis 
ngué plu 
populaires acteurs de ia capitale 
du cinéma. Un ruban de cheva 
lier de la Légion d'honneur vient 
de lui être décerné par la France 
en témoignage de la propagande 
active qu'il a faite en Cali- 
fornie pour notre pays. On voit 
ici le consul français à Los Ange- 
les, M. A. de Manziarly, épingiant 
la décoration au revers du veston 
de .Menjou. Celui-ci va bientôt 
commencer les prises de vues de 
« State of the Union », film dirigé 
par Frank Capra, et dans lequel 
Menjou tiendra un rôle important, 
aux côtés de Spencer Tracy et de 
Claudette Colbert, autre Francnis= 


A DOLPHE MENJOU, qui s'est 


les rôles de « França 


ROYAL 


HAUSSMANN 


AU MÉLIÈS 2 zuec : 


LE RITZ : 


A 


RÉSUMÉ 


Bod ie compayvard à 
ia ciiudine er mirese 


TRADUIT DE L'ANGLAIS PAR 


DRGESBELMONT 


FERMEZ VOTRE CUISINE A L'ANGE EXTERMINATEUR 


UELLE qu'eût été mon attitude à l'origine, je finis par 
me réconcilier avec l'iné par admettre que ma 
vie d'éleveuse de poules fùt une route semée de creux 

et de trous. De même que je finis par accepter placidement tout 
ce qui avait commencé par m'arracher des cris d'enthousiasme 
exagéré, comme étant la partie de cette même route où tout 


allait comme sur des roulettes. 
L'un des pires trous que le ren 
contrai sur mon cher fut 


les chevreuils. 
nes. qui chas- 


D mm 


d'evee à me isver à quire beurs niont on t tenaient ne 
we PCA i 
Eoix haute ai J'aurais B mt une piale a a 
une telie décision jas chasseurs f 

Je découvris qu'un = ni remuer plus Gait Q 
déclenchant tout contre mon oreille goua 
à quatre heures, ne me réve e in is 
choc; et quand je men r yai 
jamais je n'avais eu autar Ai g 

J'appris ain 


était de b 

mière 

à ja volée ses vétemen 
Bob — ça lui était egal de se leve 


€ 3 e coup. ins 


n eût même dit qu pre rur même 
plaisir, et sa joie était odieuse à dece e man- 
nd arrivèrent les no! € Bob e. qui se char- 
d'hiver et gesit de cuire P 
pousser le passe cette petite 
au ÿ Waldorf, savait comment 
J e lende: pre 
ture m'in DEMAIN : 


de courants d' 
Dormez. 


i La glycimère se pêche | 
avec une pelle et une | 


grognant dans ses vê 


PNR ee a 
aoe a ias onde ture | lanterne | 
EE 22 
== RER 
J'avais cc s Poéle. Brue vmportalt des 
ont in Free de rondelles ee de ouPçons de N 
J'étais plongée, cependant ue me: ot 
de esse AA 
mn de EDS o e chan 
: RE 


des p 
timét 


grosseur 


commencèmes p 


à satiété et J'éeri e 
a famille qui faisaient p 
Mémoires d'un gourme 


d= Chine courait jes boi 


Bob déeroc son fusil, allait faire 
un petit su; route, poussa 
jusqu'au champ de blé d'un vol 
et en deux coups de fusil ramena’ 
deux volatiles ce q 
ampleme 


je me co: a 
racher la poitrine, jetais le reste * pur les re 
poubelle, et faisais sauter la poitr a 
au beurre s champignon Ces examens s és pour 
pré. frais cueillis. Cela faisait un p 


déjeuner savo'ireu: 
il avait aussi pléthore de e 
bruyère bleus, ma 


dont ils se 
une curieuse amertume. e 
goûtions ni l'ui au 

On marchait sur les cailles tan 
et à la fin nous préférions le coq de 
bruyère à jabot et le faisai 

Les vallées pullulaient 
de millions de pigeons sauv 
que des semallies et les 
seuje fin de protéger leur C 
malgré l'interdiction d 

les. les tiri sans p 

Pou: venaison, elle f t 
nos menus douze mois par an, f 
che ou e te, Les Indiens, q 
composaient une bonne part de 
pulation, et les fermiers, qui étale 
métissés d'Indiens, tena P 
« viande de chevre t viande » 


que les lois étaient 
citadins qui ven 


Spectacles de 


FILMS FRANÇAIS 


PARIS fm 
THEATRES Eldorado Dernière chevauchée 
rl — (rime 


Com.-Frang 
(Richelieu) 2045 Andromaque 
Bouf-Par. 21 Phi-Ph 
Capucines !: 21 

Daunou .…. 2 
Gramont 21 Baby Hamilton 
Gaité-Lyrique 20,30 Chanson Gitane. 
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; à l'étage au-dessous salle d'o- LE MARIAG E ve de Vaise Le ) = x 

iler votre chance.. EL e R ne ED Bave paunor. | Sadio et Les Porten de ia nù 
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sant 
— M. Stop, j'étais en excursion... 
On ne m'a pas prévenu.. Pouriani, 
fumeis bien vonin tenter ma chance 
urais bien voulu, moi aussi, me 
ier à vos éliminatoires.. es- 
Sayer de faire du cinéma... Si j'avais 


Pour tous ceux qui veulent saisir 
leur chance par les cheveux et mwi 
craignent de manquer mon passage, 
Pour ious ceux qui ne demeurent pt 
exactement dans ls vile ou au licu 
jes éliminatoires, je publie je bulle- 

jon ‘ ci-dessous. 
posez ce bulletin à mon 
e du caino ou du 
t aveir leu les éli 
Fets sement m'est 
« Paris-piesse > 


ante de Ja ville cù doivent se dé- 
rouler ces éliminatoires 


Adrrme complète 


dividuel, a accueilli très facilement le 
don du sang. C'est pourquoi à lén 
que des débuts de la transfusior 
alors qu'oa ignorait le danger de mr- 
langer les globules rouges de groupes 
différents. lorsque un médecin deman- | 
dait autour d'un malide un donneur 
de sang. dix bras se tendaient quand 
il en fallait un. Au contraire. lor- 
qu'une propagande active a esayé 
de trouver des donneurs volontaires. 
même en rétribusnt au poids d'ar- 
gent le sang donné. on a réalisé une 
sation infime 


» On 


imaginera notre confusion 
nous vimes dans ce seul hôpi 
e B affiché au service de 
ln barque du sang qu'il avait été 
distribué pour la seule journée du 
4 mai 1947 près de 200 litres de sang 
à un service comportant seulement 


a 


700 lits Hélas | aurions-nous pu 
jurer que ce même jour il ait été 
tait 200 litres de sang à tous les opé- 
rés du territoire français ? 

» Pour développer en France les 
banques du sang. il est indispensable 
que le don du sang se généralise et 
quitte la notion de l'individuel. I! est 
bien dans le génie de l'Amérique d'a- 
voir fait du litre de sang un chèque! 
ou une traite et de le faire tirer ou 
escompter par une banque. Ce procédé! 
impersonnel! est le seul qui puisie 
rendre vivante et pratique une mé- 
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« Le Cirque de Paris » 


VENDREDI 5 SEPTEMBRE - GRANDE PREMIERE 
Interrompant une tournée triomphale en Amérique 
le COMIQUE N° 1 du cinéma américain 


BUSTER KEATON 


« l'homme qui n'a jamais ri » 
est venu spécialement pour le CINQUANTENAIRE 
du CIRQUE MEDRANO présenter ou public parisien 


UN NUMERO ABSOLUMENT DESOPILA 


ON RIRA COMME ON N'A JAMAIS RI! 


NOUVEL HORAIRE : Tous les soirs, à 21 heures M 
Matinées tous ice jours, à 15 h. (oau le vendredi). Dimanche, 14 h 30, 17 h. 90. 


T 


s de W. Disney 

Helizapoppin 

. Hommes de la mer 

: Nuits ensorcelées 

| Contre-enquête 
Adieu pour toujours, 

L'Ange noir 

ble énigme. 

Le Vaisseau fantôme 


Enfin autorisé 


un fiim frangais 


Gaité-Roehech, 


Gaité Clichy : Le Signe de cobra. 
La Royale 
Lerd-Byron 


ve as châtiment. 
Donia Fi Khair {ar} 
La terre sera ro: 

Dix petits Indiens. 


41" «Diners 
23°-Fooe-Sxow g 
= 12 Sacce 


REOUVERTURE 


RONEU] 


MADE IN PARIS 


NOUVELLE PISFE MONTANTE 


5 SEPTEMBRE 


'arnegie Hall 
Z Le grond sommell. 

| 4 pas ds les nuages. 
FILMS ETRANGERS DOUBLES 
Tanger. 

7 Le grand sommeil. 
Bourr, meurent aussi 


aussi 
able. 
1. mais. Nor 
ée touj jolie 


Far West 
Démon de la chair 


Minuit Pois 
Paramount 


Laur.Hardy en 
La terre se 

Cœur captit. 
Reyai-liaus (Club) Le Bandit 


4 
DES CETA 


PLUS DE 
10 -: DE 
HAUSSE 
DU COUT 
DE LA VIE 


en un mois 


Les indices qui permettent de 
suivre l'évolution du coût de La 
vie ont subi une hausse massive 
au cours da mais d'août Cette 
hausse s'établit dans l'ensemble a 
10,2 poar les prix de détail et 
19.1 pòur l'indice général. 

Voici les chiffres du mois écoulé 
comparés à ceux du mois de juil- 


contre, en juillet... 
Eclairage et chauffage 601 


hausse des prix de la viande de 
mcherte et de la viande de pore 
s'est poursuivie. Le prix des œufs 
et celui lait ont également subi 
une majoration. D'autre, part, le 
nouveau prix du Pain. en vigueur 
depuis le 12 août, provoque à lui 
seul une hausse de l'indice gé- 


néral de 4 % 
Par ailleurs, on note une légère 
baisse sur le vin 


PAS DE RETABLIS- 
SEMENT 
de la carte textile 


demande la Fédération 
de l'Habillement 


La Fédération de l'habillement vient 
publier un communiqué pour pro- 

ter contre une éventuelle remise en 
vigueur de la carte de textile. 

« Ce système de rationnement, dit 
le communiqué, a été condamné en 
raison du fait qu'au lieu d'atténuer 
es injustices et l'immoralité du ra- 
lonnement par l'argent, il avait pour 
résultat d'agraver cette injustice et 
croitre cette immoralité. 

» La nocivité du système esteñ- 
ore plus grave en temps de pénurie 
'en temps d'abondance. car la mau- 
ise monnaie des points textiles pro- 
voque une surenchére, dont seul pro- 
fite le marché noir. 

En terminant, la Fédération fait re- 
marquer que « la suppression de la 
carte n'avait provoqué aucun trouble 
ni dans la consommation, ni dans la 
production » 


| 
| 
| 
| 


Avec le pain pour prétexte 


GRÈVES SPORADIQUES 


| à caractère antigouvernemental 


On reproche vivement à ce dernier 
de n'avoir pas entériné ies accords 
CGT-CNPF. 


Lyon 


nith, Isobloc, Saint-Gobain, ainsi que 
les tramways, 30.000  protestataires 
ont tenu un meeting. à 17 beures, à 
la Bourse du travail. 


ouv 


maintien de 
leur ravitaillement et 
médiate des accords <. 
Aucun ordre du jour n y 
mais les orateurs ont demandé aux 
ouvriers de reprendre le travail ce 


mai 

Malgré cet appel les ouvriers des 
ateliers d'usinage de Berliet, à Vé- 
nissieux, ont débrayé 


Rouen 


Le mouvement de grève, hier. a été 
suivi par environ 12000 ouvriers; les| 
services du gaz et de l'électricité ont 
été assurés, mais les 1ramwavs n'ont 
pas cireulé L'arrêt du travail a été 
effectif également à Zlbeuf Pavilly, 
Barentin et Pont-de-l'Arche 

Devant l'hôtel de ville, les mani- 
festants ont tenu un meeting en fn 
d'après-midi. Ils ont voté un ordre 
du jour réclamant une ration mini- 
mum de 250 grammes de pain, l'orga- 
nisation rigoureuse de la collecte 
du blé, la taxation des prix à la pro- 
duction et la prise en considération 
des accords C.G.T.-C-N.PF. 


Clermont-Ferrand 


Pour protester contre la diminution 
de la ration de pain et la hause du 
coût de la vie. les ouvriers, employés, 
agents de maitrise et techniciens 
l'usine Michelin ont cessé le travail 
hier après-midi. Au cours d'une As- 
semblée générale tenue, hier soir, les | 
grévistes ont décidé à l'unanimité de 
poursuivre leur mouvement 


Sochaux 


Les représentants patronaux et les 
délégués ouvriers des usines t 
qui poursuivaient leurs poun 
n'ont pas pu se mettre d'accord et les 
ouvriers, par 4810 voix contre 1.661 
ont décidé de poursuivre la grève dé- 
clenchée la semaine dernière. 


Saint-Quentin 


Les ouvriers de la société coton- 
nière de Picardie suivis par les ou- 
vriers d'autres entreprises se sont 
mis en grève pour protester contre 
la diminution de la ration de pain. 

Une délégation, accompagnée du 
sous-préfet de Saint-Quentin, s'est 
rendue à la préfecture de Laon. Le| 


préfet n'ayant pu rien leur promettre 


LE FRÈRE DE Mme DUESO 


nie avoir payé des “tueurs” 
pour faire assassiner sa sœur 


TOURS, 2 septembre (dépêche « Paris-presse ».) 
L y a quelques jours, Mme Dueso, de Montrichard (Loir-et-Cher), 
de deux hommes, Schlander et Vagener, venus | 
l'avertir qu'ils avaient reçu cent mille francs de son frère pour| 
l'assassiner. Bons princes, ils lui « conseillaient » úe s'enfuir. Mme | 
Dueso fit mieux : elle les fit arrêter, | 


recevait la vi 


On vient de retrouver le frère de 
Georges Servagnet, 48 ans, commer-| 
ant, 36, avenue de Livry, à Sevran 
(Seine-et-Oise). Il n'a fait aucune dif- 
ficulté pour reconnaitre qu'il était 
en trés mauvais termes avec sa sœur, 
qu'il accuse de l'avoir dénoncé pour 
marché noir, ce qui lui valut d'être 
interné en janvier 1944. par décision 
du préfet de Blois, au camp de Saint- 
Denis-les-Sens (Yonne). Mais Servi 
gnet nie formel avoir eu l'in- 
tention de faire assassiner sa sœur. 
L'enquête a révélé qu'au camp de 
Saint-Denis. Servagnet avait fait la 


ne 


onnaissance de Schlander, l'un, des 
deux « tueurs ». L'a-t-il chargé de 
faire disparaitre sa sœur ou bien 


Schlander a-t-il voulu faire chanter 
Mme Dueso ? La cinquième brigade 
je la police judiciaire d'Orléans tente 
de résoudre l'énigme 


A CORTE 
UN CAFETIER 
blesse son voisin 


et se suicide 


NICE, 2 septembre (dépêche « Paris- 
presse +). — Sous un prétexte futile. 
un gérant de café, à Corte (Corse). 
Jean Olivier, trente-deux ans, père de 
eux enfants, a tiré trois coups de 
revolver sur un jeune commercant du 
roisinage, André Luciani, dix-neuf ans, 
e blessant grièvement. 

Le meurtrier se logea ensuite une 


balle dans la tête et mourut aussitôt. 


RESTAURANT 


J. CASENAVE 


39, rue Boissy-d'Ang 
Ouverture aujourd'hui 2 septembre 


ARENES DE BORDEAUX 


dimanche 14 septembre, à 16 h. 
mé SENSATIONNELLE 


CORRIDA 


avec le Roi du Toro actuel 


Carlos ARRUZA 


(émule et compétiteur de Manbiete) 


F. RIVERA et VITO 


qui mettront à mort aix superbes 
toros de race espagnole 
1.000 et 900. 


CARTES A JOUER 
Ordinaires, lavabies. espagnoles 
JEUX D'ALLUETTE! 

Billes à jouer - Bianc de quêtre 
FABIICANT 


3 r des 3 Consuls, Bordeaux 


Societe d'Horlogerie du Doubs - 


LAFAYETTE PARIS 


ELLE AVAIT 
DEMANDE 2.000.000 
de « reprise » pour 
son apartement 


4 mois de prison 


Mme Anna Palladini qui avait de- 
mandé, par l'intermédiaire du cour- 
tier Victor Chevallier, 52 ans, un 
droit de reprise de deux millions de 
frances pour céder l'appartement qu'el- 
le habitait à Paris avec sa fille. 15. 
rue des Perchamps, dans le quartier 
d'Auteuil, vient d'être jugé par le 
tribunal correctionnel. 

Le mobilier qui, d'après le contrat, 
devait justifier le versement de cette 
forte prime, a élé, par expertise, esti- 
mé 503:000 francs. 

Le tribunal a infligé huit mois de 
prison et 50.000 francs d'amende à 
Chevallier. La locataire, dont le ma- 
ri, Ingénieur au service d'une société 
de construction navale, venait de dé 
céder, a expliqué en matière d'exc 
se, qu'elle se trouvait soudain sans 
ressources pour faire face à de gros 
frais. Elle a été condmnée à quatre 
mois d'emprisonnement et 25.000 fr. 


VEC la fin des vacances, les grèves se multiplient ! Et le mécon- 
À temiement va croissant dans la classe ouvrière La réduction 

de la ration de pain est le prétexte le plus fréquemment invo- 
qué par les protestataires qui entendent ainsi manifester leur hostilité 
moins à l'égard du patronat que du gouvernement. 


Les secrétaires | 


départementaux de la-C G.T ont ex-| 
rières 


courses 


d'amende. 


509 grammes  d'hypocampe 
rendre à votre poissonnerie cheva- 
Rue. Des répartitions de ceniaures 
seront effectuées sur les hippo- 
drhommes. 

Contre un bon usage-ville, dis- 
tribution à toute élégante qui en 
fera ia demande d'une paire de 
« Chaussures d'Art LEPICART 
chez RUBENS, 254, rue Saint-Ho- 
noré (métro Palais-Royal). 


Groupement 


pour la reconstitution de la 
ville d'Amiens et environs 
Societe anouyme 
au capital de 300.000 francs 
Siere social 
à Amiens, 
RC "Amiens ne 


Alexandre 


Enpruntde 500 mii 
en 100.009 obligations à 1/ 
de 5.000 franc 
Garanti par 
réserve et pendant toute sa 
Dépôt des fonds au Crédit National 
ur être affectés au financement de 
Rreconsiruetion de la ville d'Amiens 
et environs 


INTERET: annuel payable le 16 août 


Emprunt exempt pour toute sa durée 
de toutes taxes frappant les valeurs 


en 30 années à 
compter du 16 août 1947. par tirages 
au sort annuels ou par rachats en 
Bourse 

Prix d'émission : 97 0/0, jouissance 
du 16 août 147. payable Intérralement 
en souscrivant en espèces ou contre 

de Rons de ia Reconsiruetion 
servies jusqu'à concur- 
rence du nombre de Litres dispônibles 
a ehren des guichgis désignés. 
DALU. du ler 9-1947, D° 35. 


ne pas le travail. 
Saint-Etienne 

On signale que pour protester con- 
tre la diminution de la ration de 
pain une grève periée a éclaté au 


Chambon-Feugerolles, au puis Flot- 
tard 


L'APPEL 
de Ramadier 


(Suite de la première page.) 
mineront la situation. Les socialistes 
sont convoqués à 14 heures, les com- 
munistes à 14 h. 30 et les indépen- 
dants à 15 heures. Quant au MRP. 
11 fixera son attitude au cours du dé- | 
bat. Celle-ci dépendra d'ailleurs de} 
la position prise par leurs ministres. | 

D'ailleurs, M. Ramadier a pris les} 
devants. Il a reçu. ce matin, MM 
Gabriel Cudenet et Claudius Petit, du 
Rassemblement des Gauches, Pineau 
et Charles Lussy, S.FLO. et Lecourt, 


de précis, ler grévistes ont, décidé de 


quait que. 
sion de séance, qui suivrait les dé- 
clarations du président du Conseil. la 
Commission des Finances se réuni- | 
Tait pour examiner les modifications 
À apporter au projet de subvention 
pour le charbon. Voilà qui laisse sup- 
poser que le gouvernement accepte- 
Tait un compromis. 

Comme on lui demandait si M. 
Ramadier serait amené à r la 
question de confiance, M. Gabriel Cu- 
denet déclarait que cette éventualité 
n'était pas à rejeter. Cependant les 
représentants des autres partis lais- 
saient entendre que M. Ramadier 
n'aurait probablement pas à en venir 

Nul doute que, d'ici ce soir, on ne 
parvienne à s'entendre. 

Certains augures agitent néanmoins 
le mpectre d'une crise, ministérielle 
qui, à la veille d'élections difficiles. ne 
saurait déplaire aux socialistes. Mais 
M. la ques- 


Si, par hypothèse, 11 y, était con- 
traint, les adversaires du projet se 
replieraient dans l'absiention. car per 
sonne n'entend donner au président 
du Conseil l'occasion de prendre der 
vacances. A. A. 


Pas de tickets 
pour les 
pommes de terre 


Mais les prix montent et 
les spéculateurs s'agitent... 


Le secrétariat général au Ravi- 
taillement et à la Présidence 
Eray e nfirme 
LE it pas envi 
uelconque ticket pour l'obtention 


terre à des fins spéculatives, 


COMPIÈGNE | 
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Inclusion des comptoirs 
de l'Inde dans 
l'Union française ? 


Seul Chandernagor serait 
rattaché à l'Hindoustan 


PONDICHERY, 2 septembre. — 
« L'Inde française doit rester dans 
l'Union française ». a déclaré M. Ra- 
vagane, chef du parti Dravidien, au 
cours d'une réunion publique à la: 
quelle assistaient plus de 3.500 per- 
sonnes. 

« Nous voulons rester sous le dra- 
peau francais jusqu'à ce que le Dra- 
vistan devienne une réalité, a conclu 
l'orateur. üous nous opposerons for- 

liement à ce que les possessions 
françaises, sauf Chandernagor, soient 
ttachées à l'Union indienne. 


L’AMIRAL 
D’ARGENLIEU 

a été fait ce matin 
chevalier de l’ordre 
du Bain 

par M. Duff Cooper, 


ambassadeur 


de Grande-Bretagne 

M. Duff Cooper, ambassadeur de 
Grande-Bretagne à Paris. a remis àl 
la fin de la matinée les insignes de 
chevalier de l'Ordre du Bain à l'ami- 
ral Thierry d'Argenlieu. 

La cérémonie s'est déroulée dans la 
salle des fêtes de l'ambassade de 
Grande-Bretagne. 


DIX-SEPT MORTS 
dans une catastrophe 


ferroviaire au Canada 


DUGALD (Manotoba). 2 septembre. 
— Un train spécial des « Canadian 
National Raliways » est entré en col- 
lisoin avec un train trancontinental. 
à Dugald (Manitoba) 

Aux derniers renseignements parve- 
nus, 17 cadavres ont été retirés des 
wagons carbonisés dans l'incendie qui 
a suivi la collision. On ignore encore 
le nombre des blessés, dont 12 avaient 
été hospitalisés ce matin. 


OBSÈQUES A RUEIL 


(Suite de la première page.) 

Après le discours de M. Ziwès, le 
colonel Poulllade, au milieu de l'émo- 
tion générale, décore, à titre posthu- 
me, le jeune Lecoz, âgé de 25 ans, qui 
se fit remarquer par son courage lors 
de l'incendie et qui périt au milieu 
des flammes. 11 le fait chevalier de la 
Légion d'honneur. 

La Marseillaise retentit. 

Les cercueils des victimes, qui re- 
posaient dans la chapelle ardente de 
l'école des garçons, sont alors amenés 
sur la place de l'Eglise. 

Après une minute de silence, les dé- 
pouilles mortelles sont chargées sur 
des camions derrière lesquels les fa- 
milles, à l'appel de leur nom, se grou- 
pent. 

Lentement les convois s'ébranlent en 
direction du cimetière. Une foule nom- 
breuse et recueillie se joint aux pa- 


LE PATRON DU 


“ EL MONICO ” 
gardé à vue 


L'enquête sur le règlement de comp- 
tes qui s'est déroulé dans la nuit de 
dimanche à lundi, rue Pigalle, se pour- 
suit. 

Le patron de « El Monico » le 
cabaret où se déroula le drame, M. 
Pierre Laveix, a été provisoirement 
consigné à ja disposition des enqué- 
teurs. 

Il a été, en effet, établi que M. La- 
veix avait bien transporté le corps de 
la victime, Antoine La Rocca, abattu. 
on le sait, de plusieurs balles de 7,65. 
devant le 64 de la rue Pigalle. endroit 
où il a été découvert. 

I a toutefois précisé qu'un des 
employés de son établissement l'avait 
aidé à transporter le cadavre. 

D'autre part, M. Jean Orsal, chas- 
seur de « La Roulotte », dont le nom 
a été cité comme étant celui du té- 
moin qui avait alerté la police, était 
absent à ce moment-là. Les rapports 
mentionnent que c'est M. François 
Tataine qui a prévenu les agents. 
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(Cie Générale Colonies.. 
Lyvo-Madagaseer 
Dlarseille- Madagascar 


Merry BROMBERGER nous câble: 


LA VACHE SACRÉE 


entrera-t-elle dans la 
Constitution indienne? 


y` centaine de diables sombres, tout nus, sous d'énormes 


gouvernement à Delhi. Ils 


Leur trique à la main, les sentinelles mahrattes, en tunique rouge, 
les regardent avec une nonchalance bien jouée. 

Ces manifestants frénétiques sont des Saddhus, des saints hommes, 
ermites hindous, moines mendiants, qui prêchent le retour à l'ortho- 


doxie, 

lis protestent ce matin contre les 
droits de l'homme accordés aux intou. 
chables dont l'ombre sufft à pollue 
les mets du pur hindou de bonne 
caste Mais ils revendiquent avec plus 
de fureur encore, en faveur de la 
vache sacrée et de son entrée dans la 
Constitution. 

La démonstration se prolonge. Les 
grilles tremblent aux mains de sa 
indignés. Soudain, des coups de sif- 
fiet retentissent. Des soldats indiens 
sautent en bas d'une dizaine de ca- 
mions. En quelques minutes, les Sad- 
dhus sont empoignés, ficelés, hissés 
sur les camions qui démarrent... 

Les champions de la vache sacrée 
ne s'en vont pas en prison. Le gou- 
vernement indien qui ne savait que 
faire de ces ermites énervés, leur ap- 
plique simplement le traitement que 
le conseil municipal de Delhi a ré- 
cemment innové à l'égard des singes 
sacrés qui envahissent la capitale et 
y rendent la vie intenable. Les sin- 
Zes envahissants sont pris au lasso et 
respectueusement — parce qu'il sont 
dieux — enfermés dans des camions 
et reconduits dans la jungle. Les sol- 
dats traitent de la même façon les 
saints tout nus. Is vont les perdre 
dans la forêt. Un à un, à 60, 80, 100 
kilomètres de Delhi, les Saddhus sont 


| lâchés au bord de'la route dans la 


jungle. lis rentrent chez eux comme 
ils peuvent, après avoir exercé leurs 
dons d'enchanteurs sur les tigres et les 
bétes féroces intéressés par leur mai- 
greur. 

Le gouvernement Nehru a beau jeu 
d'égarer les saints dans la jungle. Il 
ne peut empêcher les éditoriaux des 
grands quotidiens de débattre chaque 
jour la brülante question actuelle : 
la vache sacrée doit-elle entrer dans 
la Constitution ? Le plus imp 
quotidiens anglais — les gra 
naux aux Indes sont publiés en an- 
glais, de même qu'à la tribune de la 
Constituante, la plupart des orateurs 
s'expriment en anglais — vient de 
changer de main, spécialement pour 
soutenir la cause de la vache sacrée. 
Il s'agit de faire inscrire cette clause 


rents pour accompagner les victimes 
du « Sélect » à leur dernière demeure. 


Scènes déchirantes 
au cimetière 


Au cimetière, ce sont de nouvelles 
scènes déchirantes des mères ne vou- 
lant pas se séparer du corps de leur 
enfant. Des fils ne veulent pas se 
résoudre à ne jamais plus voir leurs 
parents. Des cris, que la douleur ex- 
hale, bais que la pudeur étouffe, sor- 
tent mal des poitrines secouées de san- 
glots. 

Pour certains l'émotion est trop 
forte. A chaque instant des femmes 
tombent, brisées, et les brancardiers 
courent leur porter secours à travers 
lees tombes. L'infirmerie improvisée 
près de la loge du gardien avait, à 
midi trente, accueilli plus de vingt 
personnes. 

À pas lents, terrassés par une souf- | 
france inhumaine, les familles quit- 
tent peu à peu le cimetière. 

La douleur, pour eux, ne finira ja- 
mais. 


« L'installation du | 
« Select » offrait un | 
danger permanent » | 


Ce matin. à 9 heures, MM. Desfon- 
taines, Beynier et Page de Fentenel- 
le, experts désignés par M. Ponseel. 
juge d'instruction à Versailles, ont 
commencé leur enquête. L'examen 
des trois experts se déroula dans la 
salle calcinée du « Sélect ». en pré- 
sence de MM, Ponseel, Guy, procu- 
reur de la République de Versailles, 
représentant le Parquet général, Juf- 
fin, commissaire à la première bri- 
gade mobile, Masson, greffier d'ins- 
truction. 

Les experts ont constaté que l'ins- 
tallation de la salle était nettement 
défectueuse : les portes de sortie et 
de secours insuffisamment larges, la 
orte de secours donnant sur la rue 

lessire-Aubin ne s'ouvrait que de 
l'intérieur ; un extincteur ne fonc- 
tionnait pas. Les experts ont, en ou- 
tre, remarqué qu'un tuyau d'incens- 
die était dépourvu de jance et que 
les tentures qui prirent feu comme 
un fêtu de paille. n'étaient pas igni- 
fugées. Dans ces conditions, la res- 
ponsabilité de M. Mouillade, direc- 
leur de l'établissement, est nettement 
établie. 

Les trois experts ont été unanimes 
pour faire savoir au magistrat ins- 
tructeur que l'installation telle qu’elle 
existait, offrait un danger permanent 
et que M. Mouillade n'avait tenu au- 
cun compte des nombreuses observ: 
tions que lui avait adressées la com- 
mission municipale de contrôle. 

Les trois experts ont saisi plusieurs| 
fis rélectriques ainsi qu'une partie) 
de la tenture, pour les examiner avec | 
minutie. * | 

Ils déposeront leurs conclusions en-| 
tre les mains du magistrat instruc- 
teur, Ce n'est que lorsque ce dernier! 
sera en leur possession. qu'il procé- 
dera à l'interrogatoire sur le fond. 
de M. Mouillade. La 


IL FAUT 

QU'UNE... FRONTIÈRE 
SOIT OUVERTE! 
OU FERMÉE! | 


Des nouvelles quelque neu contra- 
dictoires ont été publiées au sujet 
la frontière espagnole, dont la réou 
verture avait à plusieurs reprises été 
annoncée pour le ler septembre. | 

En réalité, la situation est la sui- 
vante : une décision du gouvernement | 
français. en date du 29 août 1946, 
avait autorisé à se rendre, de France 
en Espagne ou d'Espagne en France, 
certaines personnes appartenant à des| 
catégories nettement délimitées (uni-| 
versitaires, notamment). 

Ces jours derniers, il a été décidé 
que cette faculté serait étendue à| 
tous les Français désirant transiter| 
à travers le territoire espagnol et à 
tous les Espagnols désirant transiter| 
à travers le territoire français. 

La mesure doit s'appliquer à partir 


Pagnol 
x Ru | 


Le temps qu’il fera :| 
DEMAIN | 
Temps nuageux assez ensoleillé. | 


Vent nord-est irrégulier. Tempé- 
rature sans changement. 


crinières jamais peignées, assiègent les grilles du palais du 


SCIERIES d'AGONAC (Dordogne) 


MAISONS et HANGARS 
PREFABRIQUES en BOIS 


RENSEIGNEMENTS - EXPOSITION 
6. boul. de la Somme, PARIS (17°) 
T 2 à 04 M P L 


À TAVERNE ALSACIENNE 


286. rue de Vaugirard, 286 
Métro Vaugirard) 


est ouverte 


LE CHARBON 
et les locaux industriels 


Le froid de l'hiver dernier o oce 
sionné à tous les industriels des pertes 
importantes, soit par le ralentisse- 
ment de la codence du travail, soit 
per l'arrèt complet ou moment des 
températures les plus bosses. 

Une seule solution s'offre à cet 
angoissent problème pour l'hiver 
prochai [Au Truon € LA GATON 

Diminuer le cube d'air à choutfer | DIEU SE REPOSA, 
et par ce moyen obtenir une chaleur |A PARTIR DU 8% 
gale sinon supérieure à celle résul- LES HOMMES SE 
tant d'un chauffage normal. MIRENT AU TRAVAIL à 


DELHI, … septembre. 


hurlent et secouent les barreaux. 


Le sous-plafond VITREX-MENOZ, ||ET CRÉERENT Y 
simple, économique, facile à poser, |DE TRES BELLES Ysa% 
dans la Constitution de l'Hindoustan.| sens aucune transformation de vos | CHOSES , TÉMOIN X 
« L'abattage des bovidés est puni|locaux, est le seul procédé rationnel |LES CHAUSSURES A 
comme me » 
L'affaire berop ARS : Gandhi, |s"sceptible de donner entière satis- D'ART 


lui-même, après sa prière, en parie] faction. 


plusieurs fois par semaine. Gandhi est 
un adorateur de la vache sacrée. Mais 


M7 


Le concessionnaire de votre région | 


il estime que le cuite de la vache est| vous rendra visite et vous fournira PARIS | 
affaire de religion. Il admet qu'un itement un devis d'installation w 
Musulman puisse abattre sa bête ma- mple demande à — 


lade. I] reconnait à Lord Mountbat- 
ten le droit de commander un beef- 
steak à son cuisinier. il accorde à un 


VITREX 


Parsi la faculté de fonder une fabr: releer keene a 
Que de chaussures. 48 bis, rue Lafayette - PARIS-9° de ou articles 


Toute une partie de l'opinion hin- 
doue s'indigne pourtant de cetie tolé. 
rance. Elle exige que la Constitution de | 
l'Hindoustan rende officiel le carac- 

ère sacré de la vache. 
Pour les Hindous, la vache est une 
divinité qui donne du lait quand elle 
mais qu'il serait sacrilège 

tuer'et de manger, 


Un cheptel fantastique 


Elles broutent les boites à ordu- 
res, l'éventaire du marchand de 1 
gumes et le gazon autour des sta- 
tues. Les fidèles de la vache sacrée 
s'attroupent autour d'elle dans les 
temples quand elle épanche le su- 
perfu de l'abreuvoir et s'aspergent 
de son liquide. Certains le boivent 
même avec de saintes délices, 

La religion de la vache a donné 
aux Indes un cheptel fantastiqu 
150 millions de bêtes à cornes, pres- 
que la moitié du cheptel mondial ri 
duit à 400 millions de têtes, 

Un homme sur cinq. au monde, est 
un Indien. Une vache sur deux est 
une vache sacrée, 

Cela peut faire croire À une ri- 
chesse fantastique. Le fermier i 
dien a 
aue le 
un tonn: de beurre. 

La vérité est catastrophique. L'In- 

qui ne peut nourrir ses 400 mil- 
lions d'habitants, peut encore moins 
paitre ses troupeaux excessifs, Les 
bêtes sont squelettiques, 70 % d 
vaches n'ont pas de lait. 


Nourrir d’abord ces 
bêtes sacrées 


Des mécènes ont créé des asiles| 
lards pour vaches sacrées 
par ces temps de disette, ilsi . 
ont cessé de les approvisionner. De . 
teliers vides, 500 vieil 
uglent la faim et ago- 
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n 
dht pour iui demander son devoir 
les abattre ? 
11 apparties autorités 
rir les vach i% Ind 
ivent pas répond 


ème le remède 
logique à cette situation paradoxale, 
Gandhi s'indigne contre les Phari- 
siens, 

— Avant de faire interdire par 
la Constitution, aux chrétiens et aux| 
musulmans, de manger du bœuf, 
corrigez votre conduite vis-à-vis des 
bêtes sacrées. Vous les laissez mou- 
rir de faim. Vous les vendez pour 
l'abattoir.. À ceux qui ne professent 
pas votre religion. 

Mais Gandhi lui-même, le champion 
de la vérité, ne peut, prisonnier de sa 
foi, dire cette vérité à son peuple 
il faudrait abattre les deux tiers dul 
cheptel sacré pour rendre le troisième 
tiers productif et sauver l'Inde de la 
faim. 

En attendant, la vache sacrée est 
devenue un cheval de bataille poli- 
tique. 

Contre le congrès, qui a accepté le 
partage de l'Inde. contre Gandhi qui 
prône l'apaisement et la fraternité| 
avec les musulmans, une minorité fa-| 
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DS aa Pers ie Maha- |É avisent leurs clients d'avant guorre 
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libération des intouchables à qui la 
Constitution permet aujourd'hui d'en- 
trer dans les temples, dans les écoles, 
de tirer l'eau des puits à côté desi 
Hindous de bonne casie RE 

a majorité du congrès s'est pro- © | 
noncée contre le fanatisme et il ne 2 | 


MADELEINE (Nord) 


Lnbie pas que de vache ancrée fasse IVINS FINS D'ALSACE 
demain son entrée dans la Consti-| 
Satien ran 
A vendre; quantité importante 
Mais il est frappant que les discours| Tram À Pinot, Muscat et Syivaner 
enflammés des orateurs du Mahasa- provenant des meilleurs erus. 


bah trouvent dans les universités hin- 
doues des auditoires enthousiastes. Et 
il est remarquable que la haine et 
l'intolérance, en aggravant les discus- 
sions entre Indiens, en retardant l'évo- 
lution sociale, ne servent que des inté- 
rêts opposés à ceux d'une Inde indé-| 
pendante et progressiste. ne détour-| 
nent pas, pour autant, la jeunesse de 

ux qui préchent lə violence. 

Vache sacrée, triple fléau de l'Inde. 
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